


 

 

 

 

 

Présente 

Lors dôune tournée de projections débat tout au long de lôété 2010 

Un film documentaire sur la perception des pyrénéens face à la présence de lôours dans le massif 

 

Hommes & Ours, 

Regards croisés sur notre nature 

 

 

 

 

Auteurs, réalisateurs : Emmanuel Martin & Frantz Breitenbach 

Production : Association Altaïr Nature 

Durée : 30 minutes 
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Qui est l'ours ? 

Qui est lôours ? Qui est cet animal ? Lôours, un animal qui d®cha´ne les 

passions, favorise la d®mesure. Pourquoi une vingtaine dôours dans les 

Pyrénées françaises donne-t-elle lieue à de si profondes controverses ? 

Les sentiments quôil suscite aujourdôhui sont si passionn®s, si 

d®mesur®s quôune r®ponse qui se contente de d®crire lôanimal avec ses 

seuls caractères biologiques ne permet pas de répondre à la question. 

Tous les argumentaires des scientifiques, des élus ou des associations 

nôont pas r®ussi ¨ mettre dôaccord les acteurs sur ce sujet. Seule la 

mort de Cannelle, par exemple, accompagn®e dôune charge 

émotionnelle étonnante dans notre société qui se dit si détachée de 

lôimmat®riel, a d®bloqu® une situation immobile depuis de nombreuses 

ann®es, avec lôintervention dôacteurs dôenvergure nationale. Qui est 

lôours ?, côest en fait poser la question de savoir quelles sont les 

différentes perceptions que nous avons de lui, quelles sont les 

repr®sentations quôil v®hicule ? En v®rit®, nous utiliserions lôours pour parler de nous, c'est-à-dire de notre 

conception, de notre propre rapport au milieu naturel et ¨ dôautres groupes sociaux. Lôours, entit® 

biologique, ne serait pas vraiment le sujet des passions et des controverses. Mais ce serait lôid®e que nous 

nous en faisons comme un r®ceptacle ¨ des perceptions dans dôautres sph¯res de la société pyrénéenne 

et française. 

 

Un film pour recueillir les paroles autour de l'ours 

Au premier abord, on pourrait croire que lôours est la victime 

dôune opposition entre le rural et lôurbain, entre la tradition et la 

modernit®, entre le local et lôext®rieur.  Mais finalement, les 

discours et les positions officielles et le brouhaha qui le véhicule 

remplissent tout lôespace et pr®sente un monde en noir et blanc. 

Les perceptions des Pyrénéens et des non Pyrénéens seraient-

elles différentes, seraient-elles plus nuancées avec une gamme 

de teintes plus ®tendue quôil nôy para´t ? Il nous a sembl® 

intéressant de redonner la parole à des personnes hors du 

champ médiatique. Le film interroge ainsi toute une palette de 

personnages qui nous dirons leur perception de l'ours, de l'animal 

et de son rôle. Ainsi on pourra voir s'exprimer des éleveurs et des 

bergers opposants ou favorables à l'ours, des touristes, des chasseurs, des naturalistes, des techniciens 

forestiers, des écologistes. 
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Un film pour présenter les paroles autour de l'ours 

Le massif des Pyr®n®es est la derni¯re zone de pr®sence de lôours brun en France, cette esp¯ce est dôun 

intérêt écologique, patrimonial et socio culturel ¨ lô®chelle europ®enne. Bien que lôanimal nôait jamais 

disparu totalement du massif, certaines zones de montagne avaient perdu le contact avec lôours. Afin 

dô®viter la disparition de lôesp¯ce ¨ lô®chelle nationale, deux op®rations de renforcement de population ont 

®t® men®es en 1996 et en 2006. Actuellement la population dôours dans les Pyr®n®es est estim®e ¨ 

environ 20 individus. 

Pour certains lôours est un des joyaux de la biodiversit® du milieu pyr®n®en, un ultime sauvage, un animal 

auquel on peut sôidentifier, sôattacher. Sa seule pr®sence r®ussie ¨ rendre sauvage et noble tout un 

espace. Les Pyr®n®es sont per­ues comme un milieu naturel dans le quel lôhomme exerce des activit®s. 

Lôours, la nature est un capital ¨ prot®ger.  Côest ¨ ce titre quôil est indispensable de le pr®server, m°me si 

cela entraîne des contraintes pour le travail agricole. 

Ce discours tranche avec celui des 

éleveurs et des bergers qui ne sont pas 

favorables ¨ la pr®sence de lôours dans le 

massif pyrénéen. Les propos portent moins 

sur lôanimal lui-même, mais davantage sur 

les origines et les conséquences de sa 

présence. Il est question ici de conception 

de lôespace comme ®tant enti¯rement 

fa­onn® par lôhomme, o½ les animaux non-

domestiques ne sont pas les biens venus. Il 

est question de politique dans les rapports 

entre le local et le national. On voit 

®galement pointer la peur de lô®tranger, 

plus dangereux. Les enjeux autour de la 

question de la biodiversité entretenue par 

lô®levage sont ®galement pr®sents en m°me temps que les incertitudes sur les pertes en bétail.  Mais il est 

question ®galement dôun attachement aux animaux quôils ont ®lev®s, ¨ la peur dô°tre agress® 

physiquement par lôanimal, des contraintes pour un ®leveur n®es de la pr®sence des ours et du partage de 

lôespace avec dôautres utilisateurs. 

 

Un film pour analyser 

La montagne nôest plus aujourdôhui un territoire enclav®. Elle est le th®©tre dôusages vari®s, travers®e par 

une multitude dôactivit®s sportives, touristiques par exemple, qui am¯nent un grand nombre de visiteurs, 

ainsi quôune forme de prosp®rit®. Pourtant par contradiction, dans les d®bats sur lôours, côest cet ext®rieur 

qui est rejeté. Les Pyrénées sont médiatisées comme destination touristique ouverte au monde. Mais sur la 

question de lôours, le local reprend du poil de la bête face au national. 

Le monde agricole a diff®rents visages. La situation de lô®levage nôest pas homog¯ne sur lôensemble du 

massif et des situations différentes apparaissent avec des traditions de gardiennage à l'Ouest, et un 

pastoralisme orienté vers la production de viande à l'Est et au Centre. La politique agricole commune a 

transform® les pratiques et les m®thodes dô®levage. La chute des prix a conduit les ®leveurs ¨ augmenter 

leur cheptel sans pour autant avoir les moyens dôembaucher des bergers pour garder les troupeaux, ce qui 

ne se r®v®lait pas indispensable en lôabsence de pr®dateurs.  

Se pose également la question de la biodiversité. Dans les discours des personnes opposées à la 

pr®sence de lôours, la pr®servation dôun seul animal se fait au d®triment de tous les autres. Lôours est alors 
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perçu comme un destructeur. Par ailleurs, Les pertes en bétail cristallisent une partie du débat. Elles 

constituent lôexpression la plus identifiable et la plus ç m®diatique è par ses aspects spectaculaires et par 

les ®motions quôelles suscitent. Mais surtout, lôabsence de chiffres officiels, reconnus par tous, contribue ¨ 

alimenter les controverses et les représentations excessives dans un sens ou dans un autre. Au-delà des 

arguments contre sa présence, le fait que les prélèvements des chiens errants ne soient pas médiatisés 

illustre ô combien le statut particulier de l'ours. Mais lôours ! En voilà un qui ne passe pas inaperçu.  

 

Un film pour comprendre 

Différents chercheurs en sciences humaines ont 

mené des travaux depuis de nombreuses années 

sur la question des grands prédateurs, 

particulièrement en France. Nous interrogerons 

anthropologues, géographe et spécialistes culturels 

afin d'illustrer et de comprendre les différents points 

de vue sur l'ours.   

Lôune des grandes oppositions que lôon retrouve 

dans les diff®rents discours autour de lôours est celle 

du sauvage face au domestique. La valeur créditée 

par lôinterlocuteur aux deux termes de ce couple 

explique une partie des différences de point  de vue. 

Pour certains, lôentreprise humaine depuis toujours a ®t® de repousser le sauvage, de domestiquer, de 

civiliser en quelque sorte la nature, pour pouvoir faire de ces terres incultes des terres riches, capables de 

produire des ressources dans le noble but de nourrir la population. Côest dans ce cadre domestiqu® que 

lôours nôa pas sa place. Pour dôautres, la nature sauvage rev°t un caract¯re presque sacr®. Côest cette 

nature qui doit être préservée avec tous les attributs du bestiaire qui marque le caract¯re sauvage dôun 

territoire, lôours en ®tant un embl¯me. Il sôagit de r®tablir un ®quilibre ®cologique. Lôattitude se base sur un 

principe de r®paration, quitte ¨ minimiser la r®alit® ®thologique de lôours, pour asseoir sa propre explication 

du monde. 

Animal encens®, animal diabolis®, lôours a tout connu. Les grandes figures que lôours a endoss®es au 

cours de son histoire transparaissent encore aujourdôhui, comme dans les f°tes de l'ours des Pyr®n®es 

Orientales. Par l'hibernation, il a le pouvoir de ressusciter. L'ours, c'est presque un homme, un sauvage à 

la virilité exacerbée qui séduit et s'accouple volontier avec les femmes, symbolisant la force, la puissance 

et la pulsion sexuelle. Il demeure la bête, gardienne d'une époque reculée qui sommeille toujours en nous. 

 

Les auteurs 

Emmanuel Martin est doctorant en ethnologie ¨ lôUniversit® de Paris-Ouest La Défense et est rattaché au 

Laboratoire dôEthnologie et de Sociologie Comparative de la Maison de lôEthnologie et de lôArch®ologie de 

Nanterre. Il a fondé ses recherches sur les relations que lôhomme entretien avec le monde animal. Ses 

travaux portent essentiellement sur les représentations de ce que nous appelons la nature et les animaux 

et sur certaines formes directes de relations comme les technologies et les techniques de prédation. Les 

travaux dôEmmanuel se d®roulement essentiellement chez certaines soci®t®s dôAmazonie en Guyane 

française, mais également en France.  


